CHAPITRE 3
Dans le laboratoire de Tournesol

Inventions techniques et théories de la communication

Les médias modernes sont nés des inventions techniques qui ont foisonné aux 19e et 20e siècle. Si la mécanique et la chimie ont été importantes pour les techniques de reproduction (imprimerie, cinéma) de l’information (1ère moitié du 19e), c’est surtout la « fée électricité » qui, à la fin du 19e, a révolutionné le monde en permettant des techniques de communication à distance (télécommunications), provoquant un choc en retour sur les techniques de reproduction (photocopies, disques, bandes enregistreuses, révolution du numérique…). 

Nous retracerons tout d’abord l’apparition des techniques de communication à distance(de 1800 à 1950). Nous présenterons ensuite certaines théories de la communication qui s’inspirent de médias modernes (comme la radiodiffusion et la télévision) qui doivent leur existence aux appareils de transmission sans fil (TSF) du son et de l’image…
1. Historique des télécommunications

Les signaux vocaux ne portent qu’à quelques centaines de mètres. Pour augmenter la distance des communications, on s’est servi d’instruments (comme les trompettes ou les tambours) mais sans obtenir de résultats très importants. Les signaux visuels se voient par contre à des dizaines de kilomètres. C’est ainsi qu’on hissait une voile noire sur les navires pour annoncer de loin l’issue malheureuse d’un voyage ou qu’on allumait un feu au sommet d’une tour pour avertir les navigateurs (le phare d’Alexandrie se voyait à 55 kilomètres). Les Anciens avaient également établi des relais pour transmettre des messages sur de grandes distances (par exemple, sur le parcours de la Grande Muraille de Chine), mais ces messages ne pouvaient être que très brefs
. 
1.1 Le télégraphe électrique (1837)

Tout va changer avec la possibilité de transmettre des messages au moyen d’un courant électrique se propageant rapidement et à grande distance dans un fil métallique. La première liaison opérationnelle de télégraphie électrique est réalisée en 1837 par les anglais Cooke et Wheatstone entre deux gares distantes de 2 kilomètres. C’est la date retenue pour la naissance du télégraphe.

Un progrès très important est apporté en 1838 par l’américain Samuel Morse qui met au point un code utilisant comme signaux des groupes de points et/ou de barres. 
( Les 24 lettres de l’alphabet : on utilise pour chacune de 1 à 4 points et/ou barres. Exemples : « a » = . – ; « b » ; – . . ; « c » = – . – . ; 

N. B. Pour accélérer l’encodage et le décodage, les lettres les plus fréquentes en anglais sont les signaux les plus brefs. Exemples : « e » = . ; « t » = – 

( Les 10 chiffres de base : on utilise pour chacun 5 points et/ou barres. Exemples : « 1 » = . – – – – ; « 2 » = . . – – – ; « 3 » = . . . – – 
Le code Morse a été officiellement utilisé jusqu’en 1999 et tout le monde connaît le fameux appel au secours, le SOS = . . . – – – . . . (Save Ours Souls).




Remarque sur la notion de code 

( Au sens large, un code est un recueil de lois (le code de Justinien) ou de règlements (le code de la route) ou encore d’usages sociaux (le code de politesse). 
( Au sens strict, un code est un système de correspondance terme à terme entre deux ensembles de signes (comme le code Morse). La règle de correspondance (ou clé) permet d’encoder et de décoder un texte.

Notons qu’autrefois, on codait les lettres de l’alphabet en les faisant correspondre à des chiffres (ou des groupes de chiffres). C’était une manière de cacher (crypter) un message, fréquemment utilisée par les ambassades et les armées. Ainsi, par exemple, le 25 juillet 1939, avant même que les opérations de guerre ne commencent, le service polonais de renseignement (IIe Section de l'Etat-major) transmit respectivement à la France et à la Grande Bretagne un exemplaire (avec les plans indispensables) de la réplique de la machine chiffrante allemande «  Enigma », grâce a laquelle il était possible de décoder les dépêches allemandes.
 
( On appelle également un « code » le résultat d’un encodage, comme par exemple le groupe de chiffres permettant d’identifier une localité (code postal) ou un individu (code personnel ou « pin »). 

Morse a également amélioré le dispositif de télégraphie électrique de ses prédécesseurs. Un opérateur actionne un levier à ressort qui permet de couper le courant après une émission brève ou longue. De l’autre côté, le récepteur actionne un enregistreur qui, à l’aide d’un électroaimant, grave sur un ruban les points et des barres émis. 
Il faudra cependant attendre quelques années avant que le système ne retienne véritablement l’attention. En 1845, le Congrès américain ouvre les lignes du télégraphe aux compagnies privées. Les poteaux électriques vont se déployer surtout le long des lignes de chemin de fer. En 1850, 35 000 kilomètres de lignes sont en service le long des voies ferrées
. L’Europe suit rapidement le mouvement et, en 1858, un premier câble sous-marin de 3 250 kilomètres relie l’Europe et l’Amérique
.
Les progrès du télégraphe vont se concentrer sur l’automatisation et l’accélération du système. En 1874, le français Baudot utilise un ruban (où chaque ligne peut recevoir de 1 à 5 perforations) pour encoder initialement le message. Après l’envoi du signal électrique, le récepteur reconstitue la bande perforée qui commande une machine à écrire imprimant en clair le message (télégramme). 
Remarque. Dès le 18e siècle, on voit apparaître des cartes perforées pour commander les machines à tisser. On utilisait également ces cartes pour commander les touches d’un clavier et jouer des partitions. Ces cartes préfigurent les codes « numériques » ou « digitaux ». N. B. « digital » vient de l’anglais et signifie « chiffre » par référence aux doigts de la main (« digitus » en latin).
1.3 Le téléphone électrique (1876)
C’est l’américain Graham Bell qui invente le téléphone en 1876. Cette découverte s’est faite de manière accidentelle. Bell et son assistant Watson travaillaient à l’amélioration du télégraphe électrique lorsqu’un court-circuit a soudé des contacts de l’appareil qui s’est mis à transmettre des sons audibles. L’appareil n’est cependant devenu opérationnel que l’année suivante grâce à l’utilisation d’un microphone
 au départ et d’un amplificateur à l’arrivée. Le 10 mars 1876, Bell réalise une expérience mémorable. Il prononce, devant un montage, la phrase historique : « Monsieur Watson, venez ici, j’ai besoin de vous » et Watson entend le message dans une pièce située quelques étages plus bas. Le téléphone était né.
On peut se demander pourquoi la transmission de la parole a suivi si tardivement la transmission de l’écrit. Pour comprendre ce fait, il faut noter que, dans un texte, les signes se succèdent de manière discontinue (ou discrète). Dans la voix, au contraire, les signes se succèdent dans un flux continu (codage analogique). 
Il est donc assez facile de faire correspondre à chaque signe d’un texte écrit un autre signe. (Le code Morse est déjà très efficace mais le code « numérique » qui lui succèdera constituera une grande amélioration). 
Pour arriver à transmettre la voix, il faut trouver un autre moyen. Ce moyen consiste transformer l’onde sonore en une onde électrique qui en reproduit les caractéristiques essentielles. On parle alors de codage « analogique ». (Notons qu’on réussira, beaucoup plus tard, à « numériser » la voix).
Au début, le téléphone n’a pu fonctionner que de manière analogique. L’émetteur parle devant un micro qui contient une membrane remplie de grenaille de charbon. La voix de l’émetteur communique un mouvement mécanique à la membrane qui modifie ensuite l’onde électrique passant dans un fil. Le signal transmis est comme « l’image électrique » de la voix. À l’autre bout de la ligne, le signal électrique fait vibrer, dans un écouteur, une autre membrane qui, en agitant l’air, restitue la voix émise. On voit immédiatement que le micro et l’écouteur procèdent exactement de manière inverse. Il est dès lors tout naturel de placer, de chaque côté de la ligne, un émetteur et un écouteur pour permettre une conversation alternée. Au début, les deux appareils étaient séparés mais, après un certain temps, ils ont été réunis dans un seul « cornet ». 
1.4 La TSF ou télégraphie sans fil (1895)

Définir la date de naissance de la radio est aussi délicat que de donner le nom de son inventeur. La radio est une invention collective, née de la coopération d'inventeurs, de pionniers de diverses nations dont les travaux ont commencé au milieu du 19e siècle. On doit à l’italien Marconi d’avoir rassemblé divers appareils permettant la transmission sans fil de messages. Il émet pour la première fois des signaux qu'il capte dans le jardin de ses parents. Il a 22 ans. Cette date peut être retenue par de nombreux historiens comme la date de naissance de la radio si on considère qu'il s'agit de la première transmission de signaux télégraphiques sans fil. C'est également la date du premier brevet de radiotélégraphie déposé. 
L’allemand Hertz avait construit un oscillateur produisant des ondes électromagnétiques. Le français Branly avait fabriqué un détecteur de ces ondes. Le russe Popov, quant à lui, avait découvert l’antenne émettrice ou réceptrice. Marconi reprend tous ces éléments en ajoutant le dispositif de Morse (un interrupteur du côté de l’émetteur et un graveur du côté du récepteur). Il réussit ainsi à faire passer un message en code Morse entre deux antennes reliées aux appareils précédents
. La première télégraphie sans fil a lieu en 1895 sur une distance de 2,5 kilomètres. Marconi a cherché dans la suite à augmenter l’intensité des ondes électromagnétiques et à utiliser leurs différentes fréquences (ondes courtes, basses ou moyennes). C’est ainsi qu’il a réussi à transmettre les messages sur des distances de plus en plus longues
. En 1898, il établit une liaison de 30 kilomètres entre la France et l’Angleterre. En 1901, il réussit une liaison transatlantique de 3 400 kilomètres entre les Cornouailles et Terre-Neuve. Mais transmettre des impulsions électriques en code Morse, ce n’est pas encore transmettre des sons audibles. Ce sera l’étape suivante.
1.5 La TSF ou téléphonie sans fil (1906)

La première émission radiophonique est datée du 24 décembre 1906. Lee de Forest invente la lampe à triode qui permet la diffusion du son et de la voix humaine. On passe du domaine de la Télégraphie Sans Fil à la Téléphonie Sans Fil sans changer de sigle : T.S.F. En 1907, Lee de Forest réalise la première expérience réussie de transmission de la voix sans fil : celle de la cantatrice Géraldine Farrar. L'expérience est renouvelée un an plus tard depuis la Tour Eiffel avec la diffusion de disques captée par un récepteur à Melun et à Villejuif. Un canadien, Fessenden, revendique également cette première diffusion de la voix humaine avec une antériorité de 6 mois. En 1913, le français Raymond Braillard et le belge Robert Goldschmitt diffusent pour la première fois des messages à destination d'auditeurs inconnus depuis Laeken en Belgique. L’année suivante, Braillard et Goldschmitt retransmettent la première émission de radiodiffusion régulière de détente : un concert dédié à la Reine Elisabeth de Belgique. Un concert sera retransmis régulièrement tous les samedis jusqu'au déclenchement de la guerre qui stoppera cette expérience.
Si la technique évolue vite grâce aux inventeurs et bricoleurs divers qui se nomment entre eux « les sans filistes », les programmes ne font pas preuve d'une grande diversité et sont plutôt austères. Qu'elles soient privées ou d'Etat, les radios diffusent des conférences ennuyeuses, entrecoupées de concerts de musique classique, souvent diffusés en direct du studio appelé encore auditorium. Néanmoins, les premiers hommes de radio, généralement anciens comédiens ou artistes, inventent ce métier nouveau et sont à l'origine des premiers journaux parlés, des premiers reportages sportifs en direct, des premiers jeux, débats ou feuilletons radiophoniques et des premières publicités radiodiffusées. Bref, tout ce qui fait la radio du XXI ème siècle a été inventé par ces pionniers.
1.6 La télévision(1926)
Le 27 janvier 1926, l'inventeur écossais John Baird présente devant la Royal Institution de Londres son procédé de réception d'images sur tube cathodique. Il nomme son invention « téléviseur ». Sa télévision mécanique utilise un disque de Nipkow pour la prise de vue d'images mobiles. Il présentera à son assistance médusée sa première émission télévisée montrant le visage de deux ventriloques. En 1930, Baird commercialisera le premier récepteur grand public. Le 17 février 1938, il organise la première démonstration expérimentale de la télévision en couleurs. Les images sont retransmises depuis le Crystal Palace au Dominion Theatre de Londres. La séance se déroule en public mais il faudra attendre les années soixante pour que le procédé soit définitivement mis au point. En 1954, l'Union européenne de radiodiffusion et de télévision (UER), organisme groupant les pays de l'Europe occidentale, est fondée. Elle est chargée de coordonner les échanges de programmes de radio et de télévision entre les pays membres. Son centre administratif est situé à Genève et son centre technique à Bruxelles. L'expression "Eurovision" lancée par un journaliste anglais ne tardera pas à s'imposer. Le 1er octobre 1967, à 14h15, la télévision en couleurs fait ses débuts officiels en France (1971 en Belgique). Le premier reportage diffusé pour cette inauguration est réalisé par Alexandre Tarta et commenté par Pierre Tchernia : il montre un largage de parachutistes. Le procédé SECAM (Séquentiel Couleur A Mémoire) dû à l'inventeur Henri de France fut présenté officiellement en 1959. Aux Etats-Unis, les premières émissions de télévision couleur sont diffusées depuis 1954. En Europe, c'est l'Allemagne de l'ouest qui a ouvert la voie à partir du mois d'août. Lorsque la couleur est mise en service en France, seuls 1 500 téléviseurs couleurs sont en service. En 1968, les trois astronautes de la navette spatiale Apollo 7 Walet Cunningham, Donn Eisele et Walter Schirra, communiquent avec la Terre au cours de la première émission télévisée retransmise depuis l'espace. En 1980, le magnat de l'audiovisuel Ted Turner, lance dans un studio d'Atlanta (Georgie) Cable News Network, la première chaîne télévisée d'information en continu. Le succès est tel que Ted Turner créera CNN International en 1985. La spectaculaire couverture en direct de la Guerre du Golfe en 1991 sera suivie par des millions de téléspectateurs dans le monde. Aujourd'hui, CNN emploie plus de 4 000 personnes et compte plus de 37 bureaux internationaux.
� Cf. R. Wallstein, article « Télécommunications », dans Encyclopædia Universalis, t. 22, p. 253 et sq. 


� Signalons pour mémoire que les frères Chappe ont eu l’idée en 1793 de construire une machine permettant de transmettre visuellement des messages plus élaborés. Leur télégraphe optique était un grand sémaphore à bras articulés (relayé par d’autres sémaphores). Cette réalisation, malgré son ingéniosité, n’eut cependant pas d’avenir.


� Le clavier d’un GSM offre l’illustration d’un tel code. Il permet d’écrire les deux messages suivants : « 23 63 63 53 0 73 21 63 82 53 » « 73 32 53 21 92 0 61 21 92 » qui est décodé facilement en suivant la clé : 23 = 3e lettre sur la touche du chiffre 2, etc. soit, « cool Raoul » « Relax Max » !


� La conquête de l’Ouest a été ainsi grandement favorisée par ces deux moyens de « communication » (des personnes et des messages). Les albums de Lucky Luke illustrent cette aventure de manière à la fois plaisante et pertinente. Voir aussi les albums intitulés « Les tuniques bleues » qui évoquent la même époque (et notamment la guerre de Sécession).


�  On lira utilement le récit de cette aventure énergique à fonds perdus, faite de défaites et d’opiniâtreté due à Cyrus W. Field par Stefan Zweig, Le premier mot qui traversa l’océan dans  le recueil Les très riches heures de l’humanité, Paris, Belfond, 1989, pp. 145-167. Trois voyages furent nécessaires pour que les deux navires L’Agamemnon et le Niagara parviennent à se rejoindre en mer, l’un étant parti des côtes irlandaises, l’autre de Terre-Neuve. Le Times titra : « Depuis la découverte de Christophe Colomb, il ne s’est rien produit de comparable en aucune façon à cette élargissement considérable de le la sphère de l’activité humaine ». Après avoir fonctionné une nuit seulement, le câble est toutefois resté oublié au fond des mers pendant six ans. En juillet 1866, le Great Eastern quittait la Tamise avec un nouveau câble gigantesque, réunissant enfin l’Europe et l’Amérique.


� Le préfixe « micro » vient du grec « mikros » qui signifie « petit ». « Microphone » signifie, d’après le Littré, « rendre audible une petite voix (une voix faible) » sur le modèle de « microscope » qui signifie « rendre visible une petite chose ».


� Comme Popov, Marconi utilise comme antenne un fil de cuivre suspendu à un cerf-volant. Comme chacun sait, c’est le dispositif qu’avait imaginé Benjamin Franklin pour capter la foudre et montrer les étincelles qui apparaissaient sur une clé reliée à ce fil. C’est le premier paratonnerre. 


� En utilisant notamment la tour Eiffel comme antenne émettrice. C’est ce qui a sauvé cette tour de la destruction, prévue initialement une dizaine d’années après l’Exposition de 1889. 
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